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OBJET  : sujet n°2 
En vue de préparer une visite de votre Chef d’état-major, il vous est demandé de faire un 
bilan géopolitique (périphérique et mondial) de la Chine 
 
 
 
 
A l’heure de l’année de la Chine en France, il apparaît que l’« Empire du milieu » 
passionne, intrigue et inquiète à la fois. Avec une population d’environ 1,3 milliard 
d’habitants selon le dernier recensement, ce pays détient actuellement une place 
incontournable sur la scène mondiale. La stratégie chinoise est l’héritière d’une vision 
concentrique du monde plaçant la Chine au centre, l’Asie et la Russie dans sa proche 
périphérie et le reste du monde en dehors. Marquée par un sentiment d’humiliation 
nationale, la Chine recherche l’équilibre stratégique afin de devenir une puissance 
respectée et consultée. 
Possédant de nombreux atouts dont un fort taux de croissance économique, jouant de son 
influence comme puissance régionale et focalisée sur le paradigme sécuritaire, la Chine 
devient aujourd’hui un acteur clé en mesure de jouer un rôle prépondérant voire 
déstabilisant sur la géopolitique mondiale. 
Dans cette perspective, les déterminants de la puissance chinoise seront tout d’abord 
analysés sous la forme de sa volonté d’assurer sa sécurité intérieure. Enfin, dans un 
deuxième temps, les jeux de forces agissant sur la sécurité périphérique de la Chine seront 
étudiés. 
 
 
 
1. La recherche de sécurité intérieure 
La problématique de la sécurité intérieure représente un élément incontournable de la 
stratégie chinoise actuelle. Une transition démographique difficile, des développements 
économiques et politiques complexes alliés à des facteurs de déstabilisation internes 
constituent donc les préoccupations chinoises principales. 
 



11. Une transition démographique difficile 
Confrontée aux risques d’un vieillissement accéléré (27 ans d’âge moyen en 1995, 40 ans 
prévu en 2025) du fait de la chute brutale du taux de fécondité et de la baisse globale de sa 
population féminine, la Chine connaît des problèmes démographiques qui risquent de 
constituer un lourd handicap à moyen terme. De plus, le taux d’urbanisation grandissant 
(90% avant la fin du siècle) associé à des mouvements centrifuges de population vers 
l’Asie du Sud-est et les pays développés pourraient créer un déséquilibre majeur au sein du 
pays. 
 
12. Les problèmes économiques, politiques et sociaux 
Une augmentation inquiétante du chômage (14 millions), un exode rural incontrôlé (250 
millions de ruraux ont quitté la terre sur une population de 900 millions de paysans) alliés 
à des besoins alimentaires en progression constante risquent à terme de constituer un 
handicap pour la croissance économique du pays. Malgré certaines ouvertures vers un 
meilleur respect des Droits de l’Homme et de l’Etat de Droit, le climat politique apparaît 
relativement tendu avec un parti communiste chinois qui a engagé une réelle course de 
vitesse avec les tensions sociales résultant de la modernisation. 
 
13. Trois foyers de crise interne 
L’islamisme ouïgour dans la province du Xin Jiang, les questions tibétaine et taiwanaise 
constituent à des degrés divers des foyers potentiels de crise. Considérée comme 
particulièrement sensible car disposant d’importantes ressources énergétiques, la province 
du Xin Jiang constitue une priorité pour le gouvernement chinois qui met tout en œuvre 
pour y asseoir sa souveraineté. Cette province offre de plus un chemin d’accès direct aux 
ressources énergétiques russes et abrite les bases d’essais nucléaires chinois. Quant au 
Tibet, depuis la fin des revendications indépendantistes du Dalaï Lama, cette question 
revêt moins d’importance. Enfin, le problème taiwanais pouvant dégénérer en conflit armé 
risquerait de constituer le catalyseur aux autres préoccupations chinoises dans leur 
recherche de sécurité périphérique. 
 
2. La sécurité extérieure 
Cette volonté de puissance se manifeste pour trois volets spécifiques, une sécurité 
énergétique complexe à détenir, une sécurité périphérique incertaine à maintenir et une 
dissuasion marquée. 
 
21. La sécurité énergétique 
La croissance de la consommation énergétique chinoise est actuellement de 4,3% par an 
avec des besoins en augmentation constante pour le pétrole (38,5% de sa consommation), 
le gaz (23,7%) et le charbon (24,7%). Cette demande chinoise entraîne des rivalités 
stratégiques en Asie centrale et notamment en Russie avec l’échec du projet sibérien. De 
plus, la Chine met en œuvre une politique active de diversification de ces ressources en se 
tournant vers l’Amérique Latine et l’Afrique pour assurer ses approvisionnement 
notamment pétroliers. La demande chinoise de pétrole pourrait ainsi bondir de 76 millions 
barils/jours actuellement pour 115 millions prévus en 2020. 
 
22. La sécurité périphérique 
La Chine a pratiquement réglé la majorité des 23 conflits territoriaux frontaliers depuis 
1949 et ce depuis les années 90. Cette instabilité semble s’achever avec la reconnaissance 
mutuelle avec l’Inde en 2003. Concernant la péninsule coréenne, la crise récente autour de 
la Corée du Nord semble avoir donné un nouveau souffle à la diplomatie chinoise qui se 
présente désormais comme une grande puissance régionale. Enfin, devenant un partenaire 
incontournable, la Chine pratique une politique d’engagement constructif avec le Russie, 
l’ASEAN, la Corée du Sud et l’Inde. Le problème taiwanais déjà cité et la renaissance 
d’une militarisation japonaise demeurent toutefois des facteurs de tension croissant, le 
Japon évoquant notamment la détention éventuelle d’une capacité nucléaire. 
 
23. La dissuasion 
Faisant effort sur une augmentation régulière de son budget de la défense (+12,6% en 
2005), la Chine donne la priorité à ses capacités de projection en développant sa puissance 
aérienne et navale. Les Etats-Unis ayant une dépendance financière croissante vis-à-vis de 



la Chine tentent de juguler l’influence grandissante de la Chine en freinant sa 
modernisation militaire, en renforçant les capacités militaires des pays voisins tout en 
accentuant régulièrement les pressions politiques. La Chine réagit par une recherche 
d’alliance par le biais d’une diplomatie rénovée. L’Union européenne est ainsi son premier 
partenaire commercial, l’Afrique et l’Amérique Latine devenant ses principaux 
pourvoyeurs en hydrocarbures et en minerais. 
 
 
 
La Chine apparaît donc comme un acteur incontournable de la géopolitique mondiale. Se 
consacrant désormais principalement à son développement économique, elle doit faire face 
à des facteurs d’instabilité internes et externes. L’un des risques majeurs à moyen terme 
serait celui d’un regain de tensions armées autour de Taïwan lesquelles pourraient avoir 
des conséquences imprévisible notamment sur la réaction des Etats-Unis. 


